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Le taux d’inflation en baisse 
de 0,9% en mai 2025

Selon la note 
de conjoncture 
économique dans 

les pays de l’UEMOA au 
titre du mois de juin 2025, 
récemment publiée par la 
Banque centrale des Etats de 
l’Afrique de l’Ouest (BCEAO), 
il en ressort qu’en raison de 
la diminution des prix des 
denrées alimentaires et des 

produits de la composante 
« ameublements », le taux 
d’inflation dans l’Union 
est ressorti en glissement 
annuel, en mai 2025, en 
baisse par rapport au mois 
précédent. Ainsi, le taux 
d’inflation s’est établi, en 
glissement annuel, à 0,6% 
en mai 2025, en baisse de 
0,9 point de pourcentage 

(pdp) par rapport au taux 
de 1,5% observé en avril 
2025.D’après la Banque 
centrale, ce ralentissement 
d’inflation est la résultante 
de la décélération observée 
au niveau des coûts des 
produits alimentaires, 
ainsi que des prix de la 
composante “ameublement”. 
La détente des prix des...
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Consolidation des finances publiques

Une croissance de 7,1 % au premier trimestre 2025, portée 
par une inflation en repli et une dynamique régionale solide

Lomé accueille une rencontre régionale 

Au premier trimestre de l’année 2025, l’activité économique au sein 
de l’Union monétaire de l’Afrique de l’Ouest (UMOA) a enregistré 
une croissance impressionnante de 7,1 % en termes réels, marquant 
ainsi une dynamique positive au sein de la région. Cette performance 
a été récemment annoncée lors de la session ordinaire du Conseil 
des ministres de l’Union, qui s’est tenue à Lomé. Ce chiffre, qui 
dépasse les taux de croissance de 2024 (+6,3 %) et de 2023 (+5,2 %), 
témoigne d’une résilience face à un contexte international complexe 
et des tensions sécuritaires persistantes dans certaines zones.

(Togo Officiel) - La capitale togolaise abrite depuis le lundi 14 juillet, 
un séminaire régional sur la consolidation des finances publiques. 
La rencontre, initiée par le Centre régional d’assistance technique 
du Fonds monétaire international pour l’Afrique de l’Ouest (AFRITAC 
de l’Ouest), réunit les experts de différents pays autour du thème : « 
la consolidation des opérations financières des administrations pu-
bliques ».

L’essor marqué de 
l’économie régionale 
s’explique par un 

environnement inflationniste 
plus favorable. En effet, le 
taux d’inflation dans l’UMOA 
a diminué, se fixant à 2,3 % 
au premier trimestre 2025, 
contre 2,9 % au trimestre 
précédent. Cette baisse est 
attribuée à un ralentissement 
des prix des produits importés, 
notamment dans le secteur 
de l’énergie, et aux mesures 
proactives de politiques 
monétaires mises en œuvre 
par les instances régionales. 
Adama Coulibaly, président 
en exercice du Conseil des 

ministres de l’UMOA, a 
souligné que les projections 
annuelles envisagent un 
taux d’inflation moyen de 
2,2 % pour 2025, une nette 
amélioration par rapport à 3,5 
% l’année précédente.
Sur le plan des finances 
publiques, la situation 
s’améliore également, avec 
un déficit budgétaire agrégé 
de l’Union en baisse à 4,2 % 
du PIB au premier semestre 
2025, contre 5,1 % un an 
auparavant. Cette dynamique 
est significative dans la mesure 
où elle permet de renforcer 
la capacité d’investissement 
et d’améliorer les services 
publics, ce qui à son 
tour stimule l’activité 

économique.
Dans ce contexte 
dynamique, le Togo se 
distingue également par des 
performances économiques 
encourageantes. En avril 
2025, le taux d’inflation 
est tombé à 0,8 %, contre 
1,8 % en mars, soutenu 
par la baisse des prix des 
produits alimentaires et une 
amélioration de l’offre locale. 
Ce contexte inflationniste 
favorable a contribué à 
créer un climat propice 
à l’expansion du crédit 
bancaire. Selon les données 
fournies par le Conseil 
national du crédit (CNC), 
les banques togolaises ont 
octroyé 286 milliards FCFA 

de nouveaux crédits au cours 
du premier trimestre 2025, 
marquant une hausse de 
19 % par rapport à l’année 
précédente.

Le premier trimestre de 
2025 marque un tournant 
significatif pour l’économie 
de l’UMOA, révélant des 
signes de résilience et de 
dynamisme malgré les défis 
externes et internes. Ces 
évolutions positives ouvrent 
la voie à des perspectives 
optimistes pour l’année 
à venir, encourageant 
les acteurs économiques 
et les investisseurs à 
poursuivre leurs initiatives 
dans une région en pleine 

transformation.
Il est à noter que ce 
dynamisme économique 
remarquable est le fruit 
de la collaboration entre 
les différentes institutions 
communautaires, notamment 
la Banque Centrale des États 
de l’Afrique de l’Ouest 
(BCEAO), la Banque Ouest-
Africaine de Développement 
(BOAD) et l’Autorité 
Monétaire de l’UMOA (AMF-
UMOA). Ces institutions ont 
joué un rôle crucial dans la 
préservation de la stabilité 
macroéconomique et dans la 
promotion de l’intégration 
régionale, facilitant ainsi un 
cadre propice à la croissance.

Pendant sept jours, 
les participants 
échangeront sur les 

défis, les bonnes pratiques 
et les méthodes de collecte, 
de traitement et d’analyse 
des données financières des 
administrations publiques. 
L’objectif est de renforcer 
la fiabilité et la cohérence 
des statistiques budgétaires, 
en intégrant l’ensemble des 
entités publiques, y compris 

les collectivités territoriales, 
les unités extrabudgétaires 
et les organismes de sécurité 
sociale dans les comptes 
nationaux.
Contrairement à une 
formation classique, cette 
rencontre se veut un espace 
interactif de dialogue 
technique et de partage 
d’expériences. Elle s’inscrit 
dans le cadre de la mise 
en œuvre du Manuel de 

statistiques de finances 
publiques 2014 (MSFP 2014) 
et du Guide des statistiques 
de la dette du secteur public 
(SDSP 2011), qui constituent 
les normes de référence en 
matière de production des 
statistiques budgétaires au 
niveau international.
« La consolidation des 
opérations financières des 
administrations publiques 
est essentielle pour assurer 

une vision cohérente et 
exhaustive des finances 
publiques », a indiqué le 
directeur général du budget 
et des finances, Essokiza 
Anakpa, représentant le 
ministre de l’économie et des 
finances.
Au Togo particulièrement, 
cette initiative s’aligne sur 

les efforts du gouvernement 
en matière de modernisation 
de la gestion des finances 
publiques. Le pays s’est 
engagé dans un processus 
de renforcement de la 
transparence budgétaire et 
de production de données 
conformes aux standards 
internationaux.

Anissatou AFFO 

Yves ATCHANOUVI
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Vers une révolution de la santé publique

Le taux d’inflation en baisse de 0,9% en mai 2025

Le projet d’établissement hospitalier au Togo

Selon la note de conjoncture économique dans les pays de l’UEMOA 
au titre du mois de juin 2025, récemment publiée par la Banque 
centrale des Etats de l’Afrique de l’Ouest (BCEAO), il en ressort 
qu’en raison de la diminution des prix des denrées alimentaires et 
des produits de la composante « ameublements », le taux d’inflation 
dans l’Union est ressorti en glissement annuel, en mai 2025, en 
baisse par rapport au mois précédent. Ainsi, le taux d’inflation s’est 
établi, en glissement annuel, à 0,6% en mai 2025, en baisse de 0,9 
point de pourcentage (pdp) par rapport au taux de 1,5% observé en 
avril 2025. 

Au Togo, les autorités sanitaires s’engagent dans un vaste projet visant 
à transformer les établissements de santé publics, notamment les 
centres hospitaliers régionaux (CHR) et préfectoraux (CHP). Ce projet 
ambitieux, connu sous le nom de Projet d’Établissement Hospitalier 
(PEH), ambitionne d’améliorer la gouvernance, l’organisation interne, 
et la qualité des services de santé sur l’ensemble du territoire.

D’après la Banque 
centrale, ce 
r a l e n t i s s e m e n t 

d’inflation est la résultante de 
la décélération observée au 
niveau des coûts des produits 
alimentaires, ainsi que 
des prix de la composante 
“ameublement”. La détente 
des prix des produits 
alimentaires s’explique par 
une amélioration de l’offre de 

céréales locales, à la faveur 
des bonnes disponibilités 
issues de la campagne 
agricole 2024/2025 (+3% 
contre +2% la campagne 
précédente). 
Elle reflète également le 
maintien de la tendance 
baissière de certains produits 
alimentaires importés, en 
lien avec le repli, sur un an, 
de leurs cours mondiaux. La 
baisse de la contribution de la 
composante “ameublement” 

à l’inflation globale, est 
principalement due à une 
diminution des prix des 
équipements de mobilier du 
ménage (-1,7% après +1,3%). 
Cette évolution a entraîné 
une réduction de 0,1 point de 
la part de cette fonction dans 
l’inflation au cours du mois 
sous revue. L’analyse par 
pays révèle un ralentissement 
de l’inflation en mai 2025 
dans tous les pays, sauf au 
Sénégal. En effet, une baisse 

de l’inflation est notée au 
Niger (-3,8% contre +0,7%, 
soit -4,5 pdp) et en Côte 
d’Ivoire (-0,1% contre 
+0,8%, soit -0,9 pdp), tandis 
qu’une décélération des prix 
est observée en Guinée-
Bissau (+0,7% contre +3,8%, 
soit -3,1 pdp), au Togo 
(+0,0% contre +0,8%, soit 
-0,8 pdp), au Mali (+8,1% 
contre +8,7%, soit -0,6 pdp), 
au Bénin (+0,6 % contre 
+0,8%, soit -0,2 pdp) et 

au Burkina (+1,6% contre 
+1,8%, soit -0,2 pdp). En 
revanche, une hausse du taux 
de l’inflation a été relevée 
au Sénégal (+0,3% contre 
-0,2%, soit +0,5 pdp).
Le taux d’inflation sous-
jacente, calculé en excluant 
les prix des produits frais et 
de l’énergie, s’est réduit de 
0,3 pdp par rapport au mois 
de mars 2025 pour se situer à 
0,7% en mai 2025.

Depuis mai, des 
rencontres de 
concertation ont 

été initiées entre les acteurs 
du système de santé et les 
partenaires techniques, afin 
d’élaborer un cadre stratégique 
personnalisé pour chaque 
établissement hospitalier. Ces 
échanges, déjà réalisés dans 
les régions des Plateaux et 
de la Kara, s’inscrivent dans 
une démarche participative, 
privilégiant l’écoute des 
besoins locaux. 
Chaque projet d’établissement 
hospitalier sera élaboré en 
tenant compte des réalités 
et des exigences spécifiques 
de chaque région sanitaire. 
Aux yeux des autorités, 
il est essentiel que les 
solutions mises en place 
répondent non seulement 
aux attentes des populations, 
mais aussi aux particularités 

environnementales et socio-
économiques propres à 
chacune des régions. Grâce 
à cette approche sur mesure, 
les hôpitaux publics devraient 
voir leur fonctionnement 
structuré de manière plus 
cohérente, garantissant ainsi 
une offre de soins réaliste et 
efficace.
Pour la période 2026-
2030, chaque PEH définira 
une feuille de route claire 
comportant des objectifs 

opérationnels et des 
actions prioritaires. Ces 
projets mettront l’accent 
sur des aspects cruciaux 
tels que l’amélioration 
de l’organisation interne, 
la gestion des ressources 
humaines, financières 
et logistiques, ainsi que 
l’optimisation de la qualité 
des prestations médicales. En 
structurant ces éléments, les 
autorités espèrent répondre 
aux besoins pressants des 

usagers, qui dénoncent 
souvent des insuffisances 
dans les soins et la prise en 
charge.
Cette initiative s’inscrit 
dans une volonté claire de 
rehausser les standards de 
performance au sein des 

établissements hospitaliers 
publics. À un moment où la 
société togolaise exprime 
des attentes croissantes 
en matière de qualité des 
soins, les PEH apparaissent 
comme une réponse active à 
ces revendications. La mise 
en œuvre de ces projets est 
primordiale pour renforcer la 
confiance du public dans le 
système de santé.
Un autre objectif clé de cette 

initiative est de soutenir la 
consolidation de l’Assurance 
Maladie Universelle (AMU), 
entrée en vigueur en janvier 
2024. En assurant une 
meilleure disponibilité et 
qualité des services à travers 
les centres de santé publics, 
les PEH devraient contribuer 
à faire de l’AMU un succès 
tangible. Les populations, en 
bénéficiant de soins adaptés 
et accessibles, pourraient 
ainsi retrouver une confiance 
accrue dans le système de 
santé national.
Le projet d’établissement 
hospitalier marque un 
tournant dans la gestion des 
hôpitaux publics au Togo. 
Par le biais de rencontres 
de concertation et d’une 
approche stratégique adaptée 
aux réalités locales, les 
autorités sanitaires s’efforcent 
de bâtir un système de santé 
plus performant, capable de 
répondre aux attentes d’une 
population de plus en plus 
exigeante. Avec la mise en 
place des PEH, un nouvel 
avenir pour la santé publique 
togolaise est en marche.

Bernard AFAWOUBO 

Anissatou AFFO 
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Soutenir le financement du nouvel aéroport international du Rwanda

L’ATIDI approuve une contre-garantie de 84 millions de dollars
L’Assurance pour le développement du 
commerce et de l’investissement en Afrique 
(ATIDI) a approuvé une contre-garantie de 84 
millions de dollars pour permettre à trois banques 
rwandaises et une banque régionale d’émettre 
des obligations et des garanties, pour un montant 
global de plus de 323 millions de dollars. 

Les garanties seront 
émises en faveur 
d’un consortium 

de trois entreprises ayant 
obtenu le contrat pour la 
construction du nouvel 
aéroport international de 
Bugesera au Rwanda. Ce 
projet historique fera du 
Rwanda hub stratégique 
pour le commerce et la 
logistique en Afrique.
Développé conjointement 
par les gouvernements 
du Rwanda et du 
Qatar, le projet est une 
infrastructure essentielle 
qui accélérera la réalisation 
de la stratégie nationale de 
développement, baptisée 
Vision 2050, qui vise à 
faire du Rwanda un pays 
à revenu intermédiaire 
supérieur à l’horizon 
2035 et une économie à 
revenu élevé à l’horizon 
2050. L’aéroport s’inscrit 
également dans le cadre de 
la Zone de libre-échange 
continentale africaine 
(ZLECA), facilitant la 
libre circulation des 
biens, des services et des 
personnes à travers le 
continent.
L’aéroport, d’une valeur 
estimée à plus de 2 
milliards de dollars, 
devrait être achevé à la 
mi-2028. Trois banques 
locales - BPR Bank 
Rwanda Ltd, Kigali 
(BK) et la Development 

Bank of Rwanda (BRD)- 
bénéficient directement 
des solutions d’atténuation 
de risque d’ATIDI, ce qui 
leur permet d’émettre des 
garanties au-delà de leurs 
limites d’engagement 
par débiteur (Single 
Obligor Limits - SOL). 
La couverture des risques 
par ATIDI permet aux 
banques de bénéficier 
d’un allègement de leurs 
exigences en matière de 
fonds propres tout en 
garantissant une exécution 
plus fluide des projets 
d’infrastructure.
Le consortium mené par 
BPR Bank Rwanda Plc 
- arrangeur principal et 
agent de crédit mandaté- 
inclut KCB Bank Kenya, 
une banque régionale, qui 
a participé à la syndication 
du financement sans avoir 
recours aux garanties 
d’ATIDI.
Manuel Moses, directeur 
général de l’ATIDI, a 
déclaré que c’était un 
grand privilège pour 
l’ATIDI de participer 
à la transformation 
du Rwanda et à ses 
ambitions continentales 
par le biais de ce projet 
essentiel et catalytique, 
qui constitue un élément 
central de la stratégie de 
développement du pays.
 « Le nouvel aéroport 
n’est pas seulement un 
projet d’infrastructure, 

il vise également à 
stimuler les chaînes de 
valeur régionales et à 
renforcer les échanges 
commerciaux intra-
africains. Notre soutien 
démontre la valeur ajoutée 
des solutions d’atténuation 
des risques d’ATIDI 
dans l’augmentation de 
la capacité de prêt et le 
déblocage de financements 
par les banques pour la 
réalisation des priorités 
de développement du 
Rwanda. » a déclaré M. 
Manuel.  
Patience Mutesi, directrice 
générale de BPR Bank 
Rwanda Plc (l’arrangeur 
principal mandaté) a salué 
l’opération en déclarant :  
« Nous sommes honorés 
de structurer ce projet 
porteur de transformation. 
En qualité d’arrangeur 
principal mandaté, BPR 
Bank Rwanda Plc est fière 
de jouer un rôle essentiel 
dans le financement d’un 
projet qui va redéfinir 
l’intégration du Rwanda 
dans les chaînes de 
valeur logistiques ainsi 

que sa compétitivité.  La 
collaboration avec ATIDI 
et nos banques partenaires 
est le reflet de notre 
engagement à financer 
les initiatives prioritaires 
pour le développement 
de notre pays, qui créent 
durablement de la valeur 
grâce à des infrastructures 
stratégiques. »
Cette transaction s’inscrit 
dans la stratégie d’ATIDI 
pour permettre à ses 
États membres de réaliser 
des investissements 
transformateurs et à fort 
impact qui stimulent la 
croissance, la durabilité 
et l’intégration régionale. 
Le Rwanda, membre 
fondateur d’ATIDI, a 
recours aux solutions 
d’atténuation des risques 
de l’organisation, pour 
mobiliser des capitaux et 
réduire les risques dans 
des secteurs essentiels.
À ce jour, ATIDI a 
émis des polices d’une 
valeur transactionnelle 
supérieure à 1,45 milliard 
d’USD et détient une 
exposition brute de plus de 

611,9 millions de dollars au 
Rwanda. Ces transactions 
couvrent plusieurs 
secteurs essentiels au 
développement du pays, 
notamment l’agriculture, 
la sylviculture, la pêche, 
le BTP, l’énergie et 
le gaz, les activités 
financières, l’information 
et la communication, 
l’industrie manufacturière, 
d’autres activités de 
services, l’administration 
publique, le commerce et 
les transports, le transport 
et le stockage, enfin le 
commerce de gros et de 
détail.
La multiplicité de ces 
secteurs démontre 
le rôle essentiel et 
transversal que joue 
ATIDI dans l’atténuation 
des risques liés aux 
investissements et la 
stimulation du commerce, 
du développement des 
infrastructures et du 
développement socio-
économique à travers 
l’Afrique.

Patience SALLAH
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BRVM COMPOSITE 305,07

Variation Jour -0,28 %

Variation annuelle 10,52 %

BRVM PRESTIGE 129,74

Variation Jour -0,48 %

Variation annuelle 12,97 %

Actions Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA)(Actions & Droits) 11 762 399 705 187 -0,28 %

Volume échangé (Actions & Droits) 4 901 951 2 277,01 %

Valeur transigée (FCFA) (Actions & Droits) 764 265 619 -7,90 %

Nombre de titres transigés 46 0,00 %

Nombre de titres en hausse 15 -21,05 %

Nombre de titres en baisse 21 40,00 %

Nombre de titres inchangés 10 -16,67 %

Obligations Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA) 10 246 180 699 287 -0,50 %

Volume échangé 146 -85,37 %

Valeur transigée (FCFA) 1 394 856 -86,89 %

Nombre de titres transigés 2 -66,67 %

Nombre de titres en hausse 0 -100,00 %

Nombre de titres en baisse 1

Nombre de titres inchangés 1 0,00 %

PLUS FORTES HAUSSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

UNILEVER CI (UNLC) 20 415 7,48 % 215,29 %

SAFCA CI (SAFC) 695 6,92 % -3,47 %

BANK OF AFRICA SENEGAL (BOAS) 4 250 5,99 % 34,92 %

SOLIBRA CI (SLBC) 19 320 5,72 % 49,19 %

BERNABE CI (BNBC) 1 395 5,28 % 30,99 %

PLUS FORTES BAISSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

SICOR CI (SICC) 3 300 -5,71 % -17,50 %

UNIWAX CI (UNXC) 525 -4,55 % 28,05 %

AIR LIQUIDE CI (SIVC) 510 -2,86 % 2,00 %

SODE CI (SDCC) 5 910 -2,31 % 3,96 %

SOCIETE IVOIRIENNE DE BANQUE  (SIBC) 5 095 -1,92 % 43,32 %

Base = 100 au 02 janvier 2025 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM - TELECOMMUNICATIONS 3 92,48 -1,13 % -7,52 % 8 742 105 762 870 9,53

BRVM - CONSOMMATION DISCRETIONNAIRE 7 107,65 2,04 % 7,65 % 8 508 8 198 285  57,11

BRVM - SERVICES FINANCIERS 16 120,42 -0,21 % 20,42 % 4 836 374 416 991 479 8,16

BRVM - CONSOMMATION DE BASE 9 177,14 1,82 % 77,14 % 18 905 135 350 645 45,07

BRVM - INDUSTRIELS 6 130,22 -1,09 % 30,22 % 19 170 73 051 085 5,24

BRVM - ENERGIE 4 108,62 0,27 % 8,62 % 7 952 18 166 780 13,80

BRVM - SERVICES PUBLICS 2 110,97 -0,94 % 10,97 % 2 300 6 744 475 10,04

INDICES SECTORIELS NOUVEAUX

lundi 14 juillet 2025 N° 131

BRVM 30 151,12

Variation Jour -0,65 %

Variation annuelle 8,92 %

Base = 100 au 02 janvier 2023 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM-PRESTIGE 10 129,74 -0,48 % 12,97 % 25 840 227 755 020 9,83

BRVM-PRINCIPAL 37 177,52 0,53 % 28,54 % 4 876 111 536 510 599 23,17

INDICES PAR COMPARTIMENT

INDICES SECTORIELS ANCIENS

Base = 100 au 14 juin 1999 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM - INDUSTRIE 11 206,09 1,88 % 75,60 % 24 261 96 946 805 52,75

BRVM - SERVICES PUBLICS 5 711,14 -1,12 % -6,92 % 11 042 112 507 345  9,69

BRVM - FINANCES 16 122,53 -0,20 % 20,42 % 4 836 374 416 991 479 8,16

BRVM - TRANSPORT 1 345,13 -1,05 % 5,04 % 1 738 2 455 610 4,48

BRVM - AGRICULTURE 5 310,98 0,66 % 57,80 % 17 514 112 848 945 10,07

BRVM - DISTRIBUTION 7 371,40 1,19 % 10,77 % 10 375 20 371 220  40,83

BRVM - AUTRES SECTEURS 2 662,00 1,32 % 1,93 % 647 2 144 215 12,31
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Washington 2025

Commerce Mondial

VAALCO, vitrine de l’investissement américain au Gabon

La croissance devrait s’accélérer pour atteindre 
2 % au deuxième trimestre 2025

Lors d’une rencontre économique organisée 
en marge de la visite officielle du président 
Oligui Nguema aux États-Unis, la compagnie 
pétrolière américaine VAALCO Energy a 
réaffirmé son engagement durable au Gabon. 
Une présence qui illustre le rôle croissant du 
secteur privé dans la diplomatie économique 
gabonaise.

(CROISSANCE AFRIQUE)-Les Données 
officielles du (Global Trade Update ) publiée 
le 8 juillet 2025 par ONU commerce et 
développement (CNUCED), estime que le 
commerce mondial a augmenté d’environ 300 
milliards de dollars au premier semestre 2025, 
malgré un ralentissement de la croissance.

En marge de la visite 
officielle du président 
de la République, Brice 

Clotaire Oligui Nguema, 
aux États-Unis du 7 au 11 
juillet 2025, une rencontre 
économique de haut niveau 
s’est tenue à Washington 
D.C. à l’initiative de la U.S. 
Chamber of Commerce. 
Placée sous la présidence 
du chef de l’État gabonais, 
cette séance de travail a 
réuni dirigeants d’entreprises 
américaines, institutions 
financières et responsables 
publics gabonais, dans une 
optique de renforcement des 
partenariats économiques 
bilatéraux.

VAALCO : un allié de 
longue date en première 

ligne

Parmi les entreprises invitées 
à ce rendez-vous stratégique 
figurait Vaalco Energy Inc., 
acteur pétrolier historique 
au Gabon. Représentée 
par son président-directeur 
général George Maxwell, 
la compagnie texane a saisi 
cette tribune pour réaffirmer 
son attachement à la 
transformation économique 
du pays.
«Le Gabon est un partenaire 
de long terme pour Vaalco. 
Nous saluons l’ambition 
portée par les autorités 
gabonaises et sommes 
pleinement engagés à 
soutenir cette dynamique, à 
travers des investissements 
durables, la création 

d’emplois qualifiés et la 
valorisation des compétences 
locales», a déclaré George 
Maxwell.
Présente au Gabon depuis 
plus de vingt ans, Vaalco 
opère le champ offshore 
d’Étame-Marin, et figure 
parmi les plus grands 
producteurs du pays. La 
majorité de ses effectifs est 
constituée de collaborateurs 
gabonais. L’entreprise 
investit massivement dans 
le transfert de compétences, 
l’innovation technologique 
et la performance 
environnementale. Une 

nouvelle campagne de 
forage est d’ailleurs prévue 
dès 2025, dans le cadre 
des objectifs nationaux de 
souveraineté énergétique.

Un pilier de la diplomatie 
économique gabonaise

La participation de Vaalco 
à cette rencontre témoigne 
de l’alignement croissant 
entre diplomatie d’État et 
diplomatie d’entreprise. 
Le gouvernement gabonais 
mise sur ses partenaires 
économiques installés 
pour attirer de nouveaux 

investissements étrangers, 
en particulier dans des 
secteurs stratégiques comme 
l’énergie. La présence active 
de George Maxwell aux 
côtés d’Oligui Nguema lors 
de cette visite s’inscrit aussi 
dans la continuité d’échanges 
réguliers entre Vaalco et 
les autorités gabonaises, 
consolidés par une vision 
partagée de développement 
durable et de croissance 
inclusive.
Filiale locale de Vaalco 
Energy Inc., société cotée au 
New York Stock Exchange 
(NYSE) et basée à Houston, 
Vaalco Gabon SA est un 
acteur de référence dans le 
secteur pétrolier national 
depuis 2002. Forte d’un 
ancrage local assumé, 
la société incarne une 
approche responsable de 
l’exploitation pétrolière, 
conciliant performance 
économique, engagement 
social et excellence 
environnementale.

Gabonreview.com

Ainsi, le commerce 
mondial a augmenté 
d’environ 1,5 

% au premier trimestre, 
et la croissance devrait 
s’accélérer pour atteindre 2 
% au deuxième trimestre. Le 
commerce des services est 
resté le principal moteur de la 
croissance annuelle, avec une 
hausse de 9 % au cours des 
quatre derniers trimestres.
La hausse des prix a 
contribué à l’augmentation 
globale de la valeur des 
échanges commerciaux. En 
légère hausse au premier 
trimestre, les prix des biens 
échangés devraient continuer 
à progresser au deuxième 

trimestre, tandis que les 
volumes commerciaux 
n’ont augmenté que de 1 %. 
Par ailleurs, les économies 
développées ont devancé 
les pays en développement 
au premier trimestre 2025, 
inversant ainsi la tendance 
récente qui favorisait les 
pays du Sud. Ce revirement 
s’explique par une hausse 
de 14 % des importations 
américaines et de 6 % des 
exportations de l’Union 
européenne.
En revanche, les pays 
en développement ont 
enregistré une baisse de 2 
% de leurs importations. 
Le commerce Sud-Sud a 

globalement stagné, même si 
l’Afrique a fait exception à 
la tendance avec une hausse 
de 5 % de ses exportations 
et une croissance de 16 % du 
commerce intra-régional en 
glissement annuel. Aussi, les 
déséquilibres commerciaux 
se sont accentués au cours des 
quatre derniers trimestres, 
les États-Unis affichant un 
déficit plus important et la 
Chine et l’Union européenne 
enregistrant des excédents 
croissants.
Les écarts bilatéraux se sont 
également creusés entre les 
États-Unis et leurs principaux 

partenaires, notamment la 
Chine (déficit annuel de 360 
milliards de dollars), l’UE 
(276 milliards) et le Viet Nam 
(116 milliards). Le rapport 
met en garde contre les vents 
contraires qui s’annoncent 
pour le commerce mondial au 
second semestre 2025, dans 
un contexte d’incertitude 
politique persistante, de 
tensions géopolitiques et de 
signes de ralentissement de 
la croissance mondiale.
Les nouveaux droits de 
douane américains – 
notamment un taux de 
base de 10 % et des droits 
supplémentaires sur l’acier 
et l’aluminium – ont accru le 
risque de fragmentation du 
commerce. Et si les mesures de 
rétorsion ont jusqu’à présent 
été limitées, une nouvelle 
vague d’actions unilatérales 
pourrait déclencher une 
escalade, qui se répercuterait 
sur des pays tiers et 
déstabiliserait les chaînes 

d’approvisionnement.
Notons que les subventions 
nationales et les politiques 
industrielles tournées 
vers l’intérieur devraient 
également s’intensifier, en 
particulier dans les secteurs 
stratégiques et de haute 
technologie. Ces mesures 
risquent de perturber des 
réseaux de production 
profondément intégrés, 
l’incertitude dans un segment 
se répercutant sur les autres. 
Toutefois, des signes de 
résilience persistent. Les 
indices du fret ont rebondi 
après les creux enregistrés 
début 2025, l’intégration 
régionale se renforce et 
le commerce des services 
pourrait poursuivre sa 
croissance robuste.
Pour rappel, la poursuite 
selon la CNUCED de la 
résilience au second semestre 
2025 dépendra de « la clarté 
des politiques, des évolutions 
géoéconomiques et de la 
capacité d’adaptation des 
chaînes d’approvisionnement 
».
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Municipales 2025/ Doufelgou 2 

UFOA B U20 | GHANA 2025 

Forte mobilisation à Défalé autour 
du Dr Talimé ABE, candidat UNIR

Victoire capitale du Togo contre le Burkina

(TOGODAILYNEWS) – La population de 
Défalé est sortie massivement le lundi 14 
juillet pour exprimer son soutien au Dr Talimé 
ABE, Directeur général du commerce et tête 
de liste UNIR de la commune Doufelgou 2.

Dans le cadre de la deuxième journée de la 
Coupe UFOA B, les Éperviers U20 ont livré 
une prestation solide et tactiquement aboutie 
pour s’imposer face aux Etalons du Burkina 
Faso (1-0) sur la pelouse du Prampram 
Technical Center. 

Cette mobilisation 
s’inscrit dans le 
cadre de la campagne 

électorale pour le compte 
des élections municipales 
qui se tiendront le 17 juillet 
prochain dur toute l’étendue 
du territoire national.
Connu pour sa rigueur 
professionnelle, sa proximité 
avec les communautés locales 
et son engagement constant 
pour le développement 
du canton et de toute la 
commune, le Dr Talimé 
ABE, est considéré comme 

une figure de confiance, 
capable d’apporter un souffle 
nouveau à la gestion locale 

par les jeunes, femmes, 
sages, artisans, agriculteurs 
et cadres de la localité qui ont 
d’ailleurs salué à l’unanimité 
sa candidature.
Lors de cette rencontre la 

compétence, l’expérience, 
l’intégrité, l’écoute et le sens 
du développement participatif 

du candidat a été mis en 
lumière par les intervenants 
qui ont appelé la population 
à voter massivement en 
faveur de la liste UNIR, pour 
assurer à Doufelgou 2 une 
gouvernance locale efficace, 
ancrée dans les réalités du 
terrain.
« Avec Dr ABE, c’est la 
compétence au service 

du développement local. 
Il connaît les défis de la 
commune, il connaît les 

besoins de Défalé, et il a la 
capacité de porter des projets 
structurants au bénéfice de 
tous », a déclaré un militant.
Le candidat et son équipe ont 
invité les populations à faire 
preuve de vigilance, à rejeter 
les discours de division et à 
s’opposer aux tentatives de 
manipulation, qui pourraient 
troubler le climat électoral 
serein dans la commune.
A quelques jours du 
scrutin, la mobilisation de 
la population au meeting 
de Défalé témoigne de la 
confiance, la détermination et 
de l’adhésion au projet porté 
par le Dr Talimé ABE. 

Une première mi-temps 
sous contrôle 

Dès le coup d’envoi, 
les protégés de Messan 
Ametokodo ont dû résister à 
une pression burkinabè bien 
réelle. Les Etalons ont sonné 
la première alerte dès la 5ᵉ 
minute par l’intermédiaire 
d’Ismael Nabalbeda, dont 
la reprise molle, après un 
centre venu de la droite, n’a 
pas inquiété Daouda Mihedo. 
Les togolais, bien regroupés 
défensivement, ont peu à peu 
pris les commandes du match 
grâce à un entrejeu maîtrisé, 
orchestré par le talentueux 
capitaine Isaac Monglo. 
À la 12ᵉ minute, Fakiou 
Fofana tente sa chance d’une 
frappe lointaine, sans succès. 
Mais c’est à la 24ᵉ minute 
que la magie opère : Monglo, 
récupérant une balle perdue 
en milieu de terrain, délivre 
une passe millimétrée en 
profondeur pour Glo Marius, 
qui, d’un ajustement précis 

depuis 20 mètres, trompe le 
gardien burkinabè Isidore 
Traoré, légèrement sorti de a 
sa cage (1-0). 
Les Éperviers accentuent 
ensuite leur domination, 
créant plusieurs occasions 
nettes (33ᵉ, 44ᵉ). Face aux 
rapides transitions des 
burkinabè, le bloc défensif 
togolais, emmené par le 
solide Kokou Doto, et les 
interventions décisives 
de Mihedo ont permis de 
préserver l’avantage jusqu’à 
la pause. 

Une seconde période 
maîtrisée

De retour des vestiaires, les 
Eperviers ont immédiatement 
mis les adversaires sous 
pression : Monglo, dès la 
reprise, force Traoré à une 
parade spectaculaire sur une 
frappe enveloppée. Puis, 
à la 50ᵉ, Nader Sadou, sur 
une remise, tente une lourde 
frappe des 25 mètres qui met 

une nouvelle fois en lumière 
les qualités du portier 
burkinabè. 
Face à la domination 
togolaise, le sélectionneur 
des Etalons a tenté de relancer 
son attaque avec les entrées 
d’Arsène Zinaba, Rivaldo 
Yameogo et San Ouattara. 
Mais Ametokodo, en stratège 
avisé, conserve et verrouille 
son dispositif défensif, 
procédant à des changements 
offensifs (Nutsuley à la place 
de Kperedja, puis Zougoundi 
pour Sadou) pour conserver 
l’équilibre. 

En dépit d’un match 
rugueux et haché en fin de 
rencontre, les Éperviers ont 
fait preuve d’une abnégation 
remarquable, défendant 
héroïquement leur avantage 
jusqu’au coup de sifflet final. 

Une victoire capitale

Cette première victoire en 
phase de groupe redonne 
espoir aux togolais après 
leur défaite initiale face au 
Niger. Elle représente une 
démonstration de caractère 
et de rigueur tactique qui 

confirme les ambitions 
togolaises dans ce tournoi.
 Glo Marius, auteur du but 
décisif et omniprésent dans 
les transitions, a logiquement 
été élu Homme du Match. 
La compétition marquera 
une pause demain, mardi 15 
juillet, avant le choc décisif 
contre la Côte d’Ivoire, jeudi 
17. Un succès s’impose pour 
les Éperviers s’ils veulent 
éviter les calculs compliqués 
et se frayer un chemin vers le 
2e tour. 



N°1215 du mercredi 16 juillet 2025 Premier quotidien certifié par JTI au Togo


